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             C o o r d i n a t i o n  F r a n ç a i s e 
      M a r c h e  M o n d i a l e  d e s  F e m m e s 
       C o n t r e  l e s  V i o l e n c e s  e t  l a  P a u v r e t é 

C Compte-rendu Réunion nationale MMF France
                                       15-16 novembre 2008
                      Réalisé par Nelly et Peggy – Anne pour la relecture

Participantes : Sylvette Celma, Horiya Mekrelouf et Odile Dutrey pour le collectif 13 Droits des
Femmes ; Peggy Bucas, Nelly Martin, Anne Bucas-Français et Nicole Savey pour la MMF Paris ;
Bernadtete Vanden-Driessche et Catherine Desbruyeres pour la MMF 22, Marie-Thérèse Martinelli
– MMF et Collectif Midi-Pyrenées Droits des femmes, Marie-Claude St Pé - MMF Paris et
Urbanités, Gaby Janvier de Schebba Femmes Marseille, Clementine Cholet et Emmanuelle Riot -
LCR, Fernanda Souza de la MMF Bresil et étudiante à Paris, Christiane Berthelot - Mouvement
Jeunes Femme, Mathilde Sally-Boundé - CGT, Josette Rome-Chastanet - IFE, Nathalie Marcu -
Les Alternatifs, Claudine Blasco - MMF France, Nicole Nourigat - Citoyennes Maintenant, Valérie-
Nursel Pinard – travaux recherche Droits des Femmes en Turquie, Dilek Elveren – OIF Egalité des
genres, Corine Marcien – MMF France et MD’Elles,
Excusées : Irène de Toulouse, Isabelle et Monique (Synergie) de Grenoble, le collectif 84 et
l’association ‘‘Le Cri’, Monique Dental pour Ruptures…

I - Bilan MMF France depuis la dernière réunion nationale - Nelly
Participation ou organisations de mobilisation 
- 4 et 5 avril, réunion européenne à Genève ;
- Participation aux réunions du Collectif Afghanistan/Otan
- Intervention au congrès de Sud PTTT en mai 2008
- Participation à 3 rassemblements et réunion pour Marina Petrella
- Participation à la manifestation de nuit à Paris du 14 juin contre les violences faites aux femmes
- Participation à la manifestation Gay Pride le 28 juin
- Manifestation « Remballe ton Pape » le 12 septembre
- Réunion nationale du CNDF le 4 octobre
- Contre-sommet Migration le 17 octobre
- Réunion internationale de la MMF à Vigo en Galicie
Communiqués de presse
- Le 14 mai 2008 pour la journée internationale des femmes pour la paix ;
- Le 12 septembre pour la manifestation « Remballe ton pape » ;
-  Le 17 octobre 2008 pour le Contre-sommet Migrations ;  + envois communiqués issus de Vigo.

Le secrétariat France : Décidé à la dernière réunion nationale pour aider à un meilleur
fonctionnement de la MMF, il se met en place et a déjà permis des avancées avec deux
conférences téléphoniques et plusieurs échanges de mails. Cependant, nous avons compris qu’il y
avait eu des incompréhensions lors de cette décision dues à des explications mal « ficelées ».
Aussi, nous proposons que soit réouverte l’inscription à ce secrétariat. C’est le lieu où les copines
veulent donner plus de temps pour faire fonctionner la Marche. Y participeront donc : Bernadette
Vanden-Driessche, Claudine Blasco, Corine Marcien, Catherine Desbruyeres, Marie-Thérèse
Martinelli, Peggy Bucas, Sylvette Celma, Nicole Nourigat, Anne Bucas-Francais et Mathilde Sally-
Boundé.

Les commissions de travail : Nelly rappelle que 4 commissions de travail ont été mises en place
lors de la dernière réunion nationale. Ces commissions sont chargées de travailler sur les 4
thèmes phares pour 2010 : réflexion, production de textes, contacts avec les possibles partenaires,
actions en 2009 et 2010. Chaque commission doit créer sa liste de diffusion. Elle a une référente
chargée de lancer le travail. Rappel : commission Précarité/autonomie Financière : Bernadette ;
Violences : Marie-Thérèse ; Paix et Démilitarisation : Nelly ; Biens Communs : Peggy
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II - La commission Finances : demandes subventions - Peggy
Au regard des orientations thématiques et calendaires pour la Marche de 2010, la Coordination
nationale de la MMF France ainsi que les groupes locaux doivent construire un programme de
mobilisation pour 2010 et des activités de visibilité des multiples combats des femmes, plus
particulièrement aux dates phares de mars, de mai et d’octobre 2010.
Une trame de dossier de demande de financement va donc être proposée pour être utilisée au
niveau national et au niveau local, et adaptée selon les contextes propres à chaque demande.
Une commission ‘‘Finances’’ a été constituée lors de la dernière réunion nationale de la MMF en
mars 2008. Composée de Marie-Thérèse, Corinne et Peggy, cette commission vous présente
dans le présent document les premiers éléments de leur travail de construction d’un dossier type
général de demande de financement et de dossiers spécifiques selon les thématiques du plan
stratégique mondial (violences envers les femmes, biens communs, autonomie financière des
femmes, paix et démilitarisation).
Le dossier général doit permettre de demander des financements, pour les activités de re-
mobilisation du réseau de la MMF France dès 2009, pour les actions de communication
(construction de matériels militants, élaboration d’un blog/site internet…), pour la participation des
femmes aux rencontres nationales, européennes et internationales, enfin, pour la capitalisation
des actions engagées.
Les demandes plus spécifiques à des activités relevant d’un ou plusieurs des 4 champs d’action
pourront être ajoutées à ce dossier type général. Prochainement, une présentation de chaque
thème sera également mise à disposition des groupes locaux.
Les demandes de financements auprès des structures publiques (Etat, Régions, Départements,
Communes et Etablissements publics) doivent se faire avec un dossier COSA unique de demande
de subvention. La proposition de contenu du dossier (voir Annexe 1) tient compte des informations
demandées mais ne suit pas toutes les étapes de ce dossier type.
D’ici fin 2008, un dossier général type ainsi qu’une présentation des 4 thèmes d’action de la
Marche Mondiale des Femmes (par continent) qui permettent à présent de définir les actions à
engager en France pour 2010.

III - Compte-rendu général de la réunion mondiale de Vigo - Marie-Thérèse
Voir texte du dossier 3

IV - Présentation des décisions prises à Vigo et des actions pour 2010 - Peggy
Le réseau de la MMF France est composé de groupes locaux et d’une coordination nationale. Les
orientations définies au niveau mondial doivent être suivies tout en permettant à chaque groupe de
préserver son identité. La rencontre internationale de la Marche Mondiale des Femmes à Vigo en
octobre 2008 a ainsi permis de dégager des actions communes au niveau mondial et régional (par
continent) qui permettent à présent de définir les actions à engager en France pour 2010.
Pour rappel, les 5 valeurs présentes dans la Charte Mondiale des Femmes pour l’Humanité sur
lesquelles les actions et positions de la Marche Mondiale reposent sont : Egalité, Liberté,
Solidarité, Justice, Paix. Le slogan de la Marche Mondiale des Femmes pour 2010 est : « Nous
serons en marche jusqu’à ce que toutes les femmes soient libres »

Au niveau mondial
- Organisation de marches du 8 au 18 mars 2010 dans tous les pays avec célébration des 100 ans
de la journée internationale pour les droits des femmes ;
- Organisation en juillet 2010, sous l’égide de la MMF d’Afrique du Sud, d’une campagne mondiale
contre le système prostitutionnel qui est systématiquement associé aux Coupes du monde de
football dont la prochaine édition se tiendra en Afrique du Sud.
- Organisation de marches autour du 17 octobre 2010 avec un rassemblement mondial dans la
région des Grands Lacs, en République Démocratique du Congo (Kivu) par exemple, associé dans
chaque pays ou continent à 24h de solidarité féministe. Deux rencontres continentales sont aussi
proposées, une en en Asie et une en en Amérique Latine, pour les femmes de ces continents qui
ne pourront venir en Afrique.

En Europe
- Proposition d’organiser une grande manifestation européenne pour le droit à disposer de son
corps (avortement, sexualité, homosexualité…), à Rome, en mai 2010, et, en cas de difficultés à le
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faire, proposition d’un rassemblement au Pays Basque espagnol, fief important de l’Opus Dei ; Ces
propositions et d’autres seront discutées à la prochaine réunion européenne en février 2009.
- Organisation d’actions le 24 mai (journée mondiale des femmes pour la paix) ou le 21 septembre
2010 (journée mondiale pour la paix), pour dénoncer le rôle des pays occidentaux dans les
conflits, les industries de l’armement, l’OTAN, l’ONU.

Des idées d’outils militants ont été proposées
Création de vêtements-sculptures géants par les femmes de chaque pays qui reprennent l’état
actuel des droits des femmes dans le pays et les revendications portées par les femmes. Ce travail
de construction des vêtements jouera un rôle d’éducation populaire auprès des femmes associées
au projet, ne connaissant pas encore nécessairement la Marche Mondiale des Femmes. Tous ces
vêtements-sculptures seront ensuite échangés de pays en pays pour favoriser le partage des
revendications des femmes de tous les pays du monde ! (proposition de MMF Québec)
Réalisation de témoignages sur des parcours de femmes et leur combat exemplaire dans tous les
pays pour illustrer les différentes luttes des femmes à travers des portraits courts et illustrés
pouvant eux aussi être échangés entre pays. (proposition MMF Suisse)

La rencontre de Vigo a également mis en avant le principe d’alliances à nouer avec des réseaux et
associations (écologistes, autres réseaux féministes, syndicats…) impliqués sur les 4 thèmes
d’action de la Marche Mondiale. Ces alliances devront permettre d’apporter une approche
féministe sur ces 4 thèmes et de bénéficier des leviers de mobilisation de ces acteurs thématiques
pour visibiliser les revendications de la Marche Mondiale sur ces 4 thèmes fondamentaux.

Un second thème transversal a été abordé pendant la rencontre internationale : la participation des
jeunes à la Marche Mondiale des Femmes. Malgré les difficultés répertoriées, les jeunes
féministes réunies à Vigo ont souhaité ne pas nécessairement créer de cadre spécifique pour les
jeunes, mais demandent plutôt que les jeunes soient considérées comme des militantes à part
entière, qui peuvent prendre des responsabilités au sein de la Marche Mondiale, dont les points de
vue, parfois novateurs, et les priorités fondées sur leur propre expérience, puissent être reconnus
par le mouvement au même titre que d’autres thèmes plus portés par leurs aînées.

Débat
Suite à cette présentation des décisions et orientations prises à Vigo, les participantes à la réunion
de la Coordination française ont lancé des propositions d’actions et de mobilisations pour la
France :
- Lancer un texte d’appel à la mobilisation pour la Marche 2010 dès le début d‘année 2009 et le
diffuser largement (en 2000, 53 comités d’organisation de la Marche avaient vus ainsi le jour ainsi)
- Créer un dépliant de présentation de la MMF reprenant les textes fondateurs principaux et ceux
précisant le positionnement de la MMF France. Relayer cette base d’information par un site ou un
blog Internet sur lesquels seront accessible l’ensemble des textes de la Marche Mondiale, les
photos des actions et rencontres…
- Actualiser la plate-forme revendicative de 2000 ;
- Constituer des « kits » (textes, base documentaire et bibliographique, nom d’intervenantes à
solliciter, associations ou réseaux actifs sur le thème…) sur chaque thème de la Marche Mondiale
afin de faciliter l’appropriation des argumentaires et positions de la MMF par chacune des femmes
engagées dans des actions liées à un des thèmes.
- Organiser en 2010 une conférence nationale sur chacun des 4t thèmes, à l’occasion d’un rendez-
vous national ou de plusieurs, et, d’ici là, faire localement des débats sur chaque thème permettant
d’affiner la position de la MMF, de repérer des intervenantes potentielles et de diffuser dans les
réseaux associatifs, sociaux et militants l’action de la Marche de 2010 ;
- Organiser des marches du 8 au 18 mars et/ou autour du 17 octobre en reliant un maximum de
villes entre elles si c’est possible (ex : Axe Marseille-Montpellier-Toulouse pour la région Sud) ou
en organisant des marches indépendantes dans chaque ville mobilisée. La symbolique des
marches peut aussi être « modernisée et adaptée », par exemple en utilisant les réseaux ferrés,
les lignes de métro… ;
- Tenir un stand de la MMF France à la Fête de l’Humanité et organiser des débats en 2009 et/ou
2010
- Avoir une action forte pour le 25 novembre 2009, journée internationale contre les violences
faites aux femmes ;



4

- Faire une action commune avec les associations luttant contre la pauvreté le 17 novembre,
journée mondiale contre la pauvreté ;
- Création d’une batucada féministe de la MMF, à base d’ustensiles recyclés (bidons, casseroles,
dés à coudre, cannettes, gravillon…) ;

Pour chacun des 4 thèmes des idées d’action concrète émergent, dont certaines dès les prochains
jours :
- Biens communs : interpeller les élus sur le droit à l’eau, s’associer dès maintenant aux luttes pour
la préservation des services publics en étant présentes et visibles aux manifestations nationales et
régionales, organiser des marchés bio, équitables, locaux, solidaires et féministes pour le 16
octobre, journée mondiale de l’alimentation…
- Violence envers les femmes : squatter un immeuble pour demander plus d’hébergement pour les
femmes victimes de violences (cf manifestation sur le logement le 22 novembre 2008 à Marseille,
faire un communiqué de la MMF), organiser du théâtre interactif (proposition d’ateliers par la LCR)
ou du théâtre forum pour parler des violences faites aux femmes.
- Autonomie financière des femmes : travailler avec les syndicats sur les questions du travail
décent…
- Paix et démilitarisation : participation à la manifestation contre l’Otan à Strasbourg les 4 et 5 avril
2009 à l’occasion des 50 ans de l’OTAN ; organisation de manifestations, d’actions, devant les
usines et les salons de l’armement…

Certains collectifs ou organisations envisagent d’être d’ors et déjà plus actifs sur un ou deux
thèmes, au regard de leur expérience : Commission MMF Toulouse sur les violences faites aux
femmes et sur les biens communs ; MMF.22 Côtes d’Armor sur l’autonomie financière des
femmes ; CGT Paris sur l’autonomie financière des femmes et les violences envers les femmes

La proposition d’une étude de faisabilité d’embauche temporaire d’une salariée pour appuyer
l’organisation et la coordination de la Marche 2010 avait déjà été lancée lors de la dernière réunion
nationale en mars 2008 (nous avons oublié d’ en parler à cette réunion).

Ces diverses pistes d’actions, de matériels militants ou de modes d’organisation doivent être
rapidement arrêtés, au moins dans les grandes lignes, afin d’orienter les dossiers de demande de
financement vers une direction choisie et suivie collectivement. La réunion ouverte du lendemain a
permis de préciser quelques orientations.

V - Compte-rendu réunion européenne à Vigo - Nelly
Voir le texte de compte-rendu de Vigo envoyé par courrier dans le Dossier N° 3
Pour ce qui concerne l’élection au Comité International (2 pour l’Europe), nous avons décidé :
- De ne pas présenter de déléguées françaises ;
- Si Yildiz de la Turquie se présente, de voter en priorité pour elle et, en 2ème priorité, pour une
militante de la Coordination de la Galice ;
- Si Yildiz ne se présente pas, nous voterons en priorité pour une militante de la Galice, aux
copines sur place de décider pour le 2ème nom.

VI – Déléguées Francaises prochaine Coordination européenne - Nelly
Elle se tiendra à Barcelone les 20-21-22 février prochain. C’est une réunion-clé pour la préparation
de 2010. Il nous faut y décider des actions européennes.
Nelly rappelle quelques critères qu’il serait bien de respecter : les déléguées doivent être
présentes à la dernière réunion nationale ; nous devons au maximum pratiquer le turn-over ; nous
devons faire en sorte d’intégrer une jeune femme à la délégation.
Nelly pose un problème particulier puisque, étant au secrétariat européen, il est difficile qu’elle ne
vienne pas. Nous continuons à demander qu’elle soit hors délégation.
Pour information, le secrétariat européen est composé de Nelly - France, Meli - Espagne et Nadia -
Italie ; une des élues au nouveau CI y participera également. Le secrétariat sera réélu après
l’action de 2010.
Nous sommes unanimes à proposer comme déléguées : Nicole de Montpellier, Odile du Collectif
de Marseille et Corinne Marcien d’Amiens et trésorière. Aucune n’est déjà venue à une réunion
européenne.



5

Comme observatrices : Catherine de la MMF 22, Dilek de la MMF Paris (moins de 30 ans) et une
possible jeune militante de Toulouse.
Pour ce qui de possible autres observatrices, cela sera décidé en fonction des délégations des
atures pays par souci d’équilibre.

VII - Bilan Sommet Migration - Bernadette
Présentation en 3 parties (voir le tout dans le Dossier de préparation n° 3) :
1 - Présentation générale du sommet et des motifs d'organisation de ce sommet
2 - Présentation de l'atelier « femmes migrantes »
3  - La déclaration de Montreuil
Un débat a suivi cette présentation. Les intervenantes ont insisté sur la position spécifique des
femmes au regard de la précarité et des violences subies. Par exemple, une intervenante a
expliqué le choix de femmes, mères de famille marocaines ou africaines pour travailler dans le
maraîchage en Espagne sur des activités saisonnières en expliquant qu'une fois le travail fini, le
fait d'avoir des enfants restés au pays garantissait leur retour dans celui-ci. D'autres interventions
ont eu lieu sur la situation des femmes dans les pays en guerre, et notamment sur le fait que les
viols et autres violences sexuelles sont devenus une arme de guerre utilisée par de nombreux
belligérants.
La traite et la prostitution ont aussi été abordées. Tout le monde a confirmé l'importance
grandissante des femmes dans les migrations et il est souhaité une réflexion de la MMF France
sur sa participation aux luttes menées pour défendre les droits des migrants, et particulièrement
des femmes sur les points suivants présentés par le collectif 13 Droits des femmes, le Forum
Femmes Méditerranée et le CLEF :
- Garantir un statut juridique indépendant en tant que droit individuel ;
- Garantir la protection contre les mutilations génitales féminines ;
- Rejeter le relativisme culturel pour justifier toutes les formes de violence envers les femmes ;
- Garantir le droit du travail et éradiquer toutes les formes de discrimination dans le domaine de
l ’emploi ;
- Assurer la reconnaissance légale et la protection juridique des personnes travaillant dans le
domaine des soins aux personnes dépendantes ;
- Adopter, ratifier la Convention de l ’ONU sur les droits des travailleurs et travailleuses migrant-es
- Facilier l’accès à la citoyenneté européenne ;
- Renforcer la mise en valeur du potentiel des organisations de femmes migrantes de la base ;
- Développer un partenariat et la coopération avec les pays d ’origine.

VIII - Bilan FSE Malmo - Sylvette et Nelly
En général
De l’avis d’une majorité, le FSE de Malmo a été décevant, le moins bien organisé, le moins
dynamique, le moins politisé, le plus faible en nombre (8000), le moins intéressant en somme. Il
nous semble que cela n’a pas été une surprise au vu des assemblées préparatoires bien moins
fréquentées que d’habitude, souvent « tiédasses », sans confrontation politique, avec l’impression
que tout ce que nous disions importait assez peu au comité d’organisation nordique qui continuait
sur sa lancée sans tenir compte des inquétudes exprimées.
- Les lieux de débats étaient très éclatés et souvent difficiles à trouver, ce qui a empêché les
échanges et la transversalité d’un réseau à un autre, d’un thème à un autre ;
- La traduction a été une véritable catastrophe, intolérable pour qui ne parle que sa langue. Sans
compter la façon dont Babel a été traité.
- On a pu constater que nombre d’habitant-es de Malmo ne savaient même pas qu’un Forum
Social se tenait dans leur ville, et que rien ne l’indiquait, ni affiches, ni tracts. D’où une impression
de quasi clandestinité un peu bizarre à vivre ;
- Toute l’organisation promise pour manger correctement et pas trop chère a été inexistante ;

Plus grave, l’Assemblée des mouvements sociaux, le moment fort du FSE qui permet la mise en
commun des propositions venues de tous les débats et des réseaux présents, n’a trouvé une place
qu’au dernier moment et pendant que d’autres évènements se déroulaient. En conséquences de
quoi, l’assemblée n’a pas pu être préparée en amont, il y avait beaucoup moins de monde que
d’habitude, et les interventions étaient peu écoutées et très écourtées, vu le manque de temps.
Chaque réseau s’est donc contenté de donner ces dates de mobilisation sans que l’on puisse en
discuter. Aucune journée d’action européenne commune n’a pu être retenue malgré la gravité de
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la situation économique et sociale. La responsabilité de l’échec de cette AG en revient pour la
grande part aux organisateurs suédois qui n’en voyaient pas l’intérêt et ont fait le mort pour
l’organiser.
La MMF a été le seul réseau féministe à faire une intervention lors de cette AG.

En positif, sans doute l’élargissement à l’Est mais est-ce certain ? Les réseaux semblent s’être
stabilisés et se développent (sauf le réseau femmes, mais est-ce un réseau ?) ; la manifestation a
été importante pour un pays du Nord, on y a vu beaucoup de jeunes tres radicalisés, par ailleurs
peu présents dans les débats ; le thème de l’écologie et de l’avenir de la planète a été très
présent.

En gros, on peut dire que ce Forum de Malmo, dans ces aspects négatifs et positifs, est révélateur
de l’état des FSE qui doivent se repositionner sur leurs sens, leurs buts et leurs moyens. Faute de
quoi, cela continuera à péricliter et finira par ne plus servir à rien.

Bilan Femmes
La Marche Mondiale des Femmes est, depuis le début, participante du mouvement
altermondialiste. Si notre priorité est de nous battre contre le système patriarcal et sexiste, nous
savons bien que son abolition ne sera pas possible sans un profond changement politique,

économique et social qui mettra aussi à bas le système capitaliste. Nous essayons donc de rendre
visibles et d’imposer, dans le milieu altermondialiste, les analyses, les revendications et les actions
du mouvement féministe. Nous savons, par l’expérience, que cela ne se fait jamais tout seul et que
les féministes doivent toujours être présentes, en rapport de force. En ce sens, on peut dire que la
présence des militantes de la MMF a été incontournable dés les premiers FSM et FSE.
Dans l’organisation du FSE, nous avons toujours milité :
- Pour qu’il y ait une journée Femmes dans le cadre du processus ;
- Pour que les panels d’intervenants aux tribunes et dans les salles soient paritaires ;
- Pour la transversalité. Pour que l’analyse féministe d’un maximum de thèmes autres que femmes
soit présente dans les séminaires et les assemblées par une intervention « sexuée » ;
- Pour être parties prenantes de l’Assemblée des Mouvements sociaux, notamment en faisant en
sorte d’intégrer nos dates dans l’agenda européen commun.

 On peut dire que, si nous avons toujours plus ou moins réussi nos objectifs au cours des
différents FSE, celui de Malmo a été pour nous le plus décevant, du début jusqu’à la fin, malgré les
déclarations, dés le début favorable à la participation des femmes : « l’inclusion des femmes doit
être mise en œuvre pendant le FSE et tout au long du processus par l’application des quotas ; les
femmes doivent se trouver à au moins 50 % dans les panels de toutes les activités incluant les
facilitations à tous types d’assemblées… En ce qui concerne les séminaires, le groupe programme
donnera la priorité aux propositions pour lesquelles les organisateurs se seront engagés à
respecter un strict équilibre entre hommes et femmes… une assemblée des femmes aura lieu…».

La présence des militantes de la MMF
Nous étions 8 femmes de la MMF représentant la France, l’Italie, la Galice, la Grèce et la
Belgique. Une amie du Brésil était présente, chargée de voir le système Alice de traduction.
Nous avons distribué 5000 tracts pour nous faire connaître ainsi que la 3ème Marche de 2010.
L’assemblée des Femmes
La Marche Mondiale des Femmes n’ayant pas de Coordination nationale en Suède, nous avions
expliqué que l’organisation d’une Assemblée des femmes ne pouvant se faire de l’extérieur, la
responsabilité en incombait aux féministes suédoises en priorité.
Au fil des réunions du réseau femmes, de plus en plus maigres au fur et à mesure des AEP, nous
avons compris qu’il n’y aurait pas d’assemblée des femmes. Jusqu’à un appel au dernier moment
qui a juste consisté à mettre bout à bout des noms de femmes d’accord pour intervenir dans une
assemblée, la veille de l’ouverture du FSE. En tout, une cinquantaine de personnes ; très peu de
suédoises, pas de traduction, une intervention de Nelly en français pour la MMF, des interventions
mises bout à bout sans cohérence globale mais intéressantes en soit ; pas de débouchés.
Nous ne saurons jamais pourquoi un tel gachis, mais il semble quand même que les déclarations
d’intention n’ont pas été suivies d’effet et qu’aucune aide n’a été apportée à la responsable
suédoise qui s’est, dit-elle, trouvée confrontée à beaucoup d’inertie dans ces demandes d’où sa
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démission du Comité organisateur. Nous pensons tout de même que les assocations féministes,
sans doute moins présentes que dans les pays d’Europe du Sud, n’ont pas été assez sollicitées.

Les séminaires femmes
Nous avions fait le choix d’être plus présentes dans les débats « mixtes » aussi n’avions-nous
déposé qu’un séminaire pour présenter la Marche et notre action de 2010. Pourtant, nous n’avons
pas été remerciées de cette modestie et nous avons eu aussi à pâtir du fameux processus appelé
« merging » grâce auquel nous nous sommes retrouvées fusionnées avec d’autres associations,
dont IFE, avec des thèmes quand même assez différents. Mais cela s’est bien passé.
Les séminaires femmes ont été moins nombreux que d’habitude (une vingtaine), avec des thèmes
aussi divers (violences, démocratie, laïcité, sexisme, guerres, immigration…), avec le même
intérêt, plutôt pleins mais avec des salles plus petites. De plus, sans Assemblée, nous n’avons eu
qu’une vue partielle de ce qui s’y est passé et aucune mise en commun.
Ce qui ressort de ce FSE « côté femmes », c’est qu’il y avait peu d’associations suédoises
féministes classiques en raison de leur propre faiblesse ou/et du manque d’intérêt du Forum pour
elles.

Les autres séminaires
En ce qui concerne la transversalité et la présence des analyses féministes dans les autres
thèmes, nous avons tenté de faire au mieux avec les copines présentes et les propositions qui
nous ont été faites ou que nous avons fortement sollicitées. Nous avons cherché à intervenir dans
les assemblées dont les thèmes recoupés ceux de notre 3ème Marche Mondiale des Femmes.
Nous avons ainsi pu intervenir à la tribune dans une des assemblées sur la souverainte
alimentaire, et dans des assemblées sur la guerre, sur la pauvreté et sur « les mouvements
sociaux urbains ». Nous sommes par ailleurs allées dans bien d’autres lieux pour écouter et faire
entendre notre voix.

La manifestation
Aucun cortège féministe organisé ; une petite banderole de la Marche avec les copines présentes ;
une dizaine de filles, ailleurs dans la manif, regroupant des femmes d’IFE et quelques autres ; un
bilan bien triste comparé à celui des FSE précédents mais qui ne nous étonne pas au vu de tout
ce qui s’est passé « du côté des femmes » dans celui-ci.

Au final, beaucoup d’énergie et de ressources, physiques et financières, dont nous avons du mal à
voir l’intérêt. L’impression de ne pas avancer et de toujours recommencer. L’impression que nous
sommes encore dans le : « les féministes parlent aux féministes » et que la problèmatique
féministe n’est pas reprise hors les femmes. L’impression qu’on ne parlerait pas des femmes si les
féministes n’étaient pas là. On nous rétorque que c’est la même chose pour les autres thèmes,
sauf que les femmes font partie de tous les thèmes !

Des questions se posent alors : est-ce que ça vaut vraiment la peine ? Doit-on continuer à
s’investir ? Et si oui, quelle doit être la hauteur de cet investissement ? Veut-on continuer à
l’identique ou en faire un peu moins pour privilégier notre propre construction ? Doit-on refuser,
comme certaines le proposent, d’organiser des séminaires féministes, et plutôt prioriser une
Assemblée des femmes et la transversalité dans les autres thèmes, avec la parité ? Doit-on exiger
que ces deux aspects soient respectés sinon nous n’irons plus aux FSE (boycot) ?
Le prochain FSE se tiendra à Istambul en 2010 et une réunion de préparation est déjà prévue pour
décembre. Des questions auxquelles il faut donc répondre au plus vite.

La prochaine Coordination européenne en débattra en février 2009

Nous proposons de faire la Coordination Française toute la journée du 16 et le Collectif d’organisation
de la Marche 2010 tout le dimanche.
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Annexe 1 – Demande de subventions
Proposition de contenu du dossier général

La page de garde
- Titre du projet
- Porteur juridique (nom, logo, coordonnées, personne ressource)
- Structure sollicitée (nom, coordonnée, date de la demande)

Le corps du dossier
Présentation du porteur du projet
- Présentation administrative de la MMF France ou d’une association représentant un groupe local
MMF
- Présentation du budget prévisionnel de la structure porteuse
Introduction/contexte
- Présentation brève du mouvement MMF mondial et européen, et du contexte de 2010
- Présentation de la MMF France et rappels historiques des mobilisations de 2000 et 2005
Titre du projet (à définir)
- « Tant que toutes les femmes ne seront pas libres, nous marcherons ! »
- « Marche Mondiale des Femmes : En route pour 2010 »
Définition
- Résumé en 5/6 lignes de la teneur du projet présenté
Objectifs généraux (et spécifiques)
- Consolider le mouvement de la Marche Mondiale des Femmes en France pour la campagne de
2010 (animer le réseau des groupes locaux, encourager la présence des jeunes, mobiliser des
ressources financières, être présent aux rencontres européennes et internationales)
- Élargir le mouvement de la MMF en France en s’alliant à d’autres réseaux ou acteurs de la
société civile sur les 4 thèmes du plan stratégique mondial (mobiliser des compétences et
expertises sur les 4 thèmes du plan stratégique pour construire un argumentaire féministe,
construire des alliances et intégrer des réseaux thématiques en élaborant des agendas communs)
- Visibiliser les stratégies des femmes pour répondre aux défis économiques, sociaux et
environnementaux de nos sociétés (élaborer des outils d’éducation populaire et des actions traitant
des 4 thèmes du plans stratégique mondial, organiser des rencontres et des débats sur les
approches et revendications de la MMF, construire un plan de communication et partager les
réflexions à l’échelle européenne et internationale en invitant des représentantes de coordinations
nationales de la MMF)
Lieu(x) d’exécution des actions et de localisation des groupes MMF
- Joindre cartes ou croquis, en indiquant clairement la localisation de la MMF et de ses actions au
niveau mondial, européen et national
Public ciblé
- Nature et nombre des personnes bénéficiant directement et indirectement du projet
- Implication des publics cibles dans le projet, de sa conception à son suivi
Description du projet
- Activités programmées (début et durée des actions, objectifs spécifiques à chaque action)
- Cohérence du projet avec les programmes de développement locaux
- Moyens humain, techniques et financiers à mettre en œuvre (évaluation réaliste à faire)
- Résultats concrets et détaillés attendus
- Limites identifiées et solutions proposées
Calendrier de réalisation
reprenant les objectifs généraux, spécifiques, les publics cibles, les résultats attendus et un
échéancier
Partenaires locaux
- Nature des partenariats
- Degré d’implication dans le projet, de la conception au suivi-évaluation
Évaluation et prolongements de l’action
- Critères et moyens utilisés pour l’auto-évaluation du projet (indicateurs)
- Prolongements envisagés (pérennisation de l’action)
Budget
- Présentation sous forme de tableau budgétaire Dépenses/Recettes
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Fiches techniques
- Fiche de synthèse récapitulative (3 pages maximum)
- Fiches action
Les annexes
Pièces obligatoires à fournir avec le dossier :
- Les statuts déposés ou approuvés, en un seul exemplaire ;
- Le dernier compte annuel approuvé ;
- Le rapport d'activité de l’année précédente ;
- Le rapport financier de l’année précédente ;
- La liste des membres du Conseil d’Administration et du Bureau ;
Pièces facultatives que nous pouvons joindre à la demande :
- La plaquette de présentation ou une lettre d’info sur la MMF ;
- Un dossier de presse ou des articles de presse ;
- Tout document pertinent sur le projet, notamment les productions de 2000 et 2005 (Charte
Mondiale des Femmes, Plate-forme des revendications, affiches, etc).

Conseils pour la réalisation d’un dossier de demande de financement
Le corps du dossier doit compter 30 pages maximum.
- Privilégier la valeur ajoutée de l’information au poids du papier : chaque information délivrée doit
apporter quelque chose à la compréhension de la problématique proposée.
- Soigner les liens logiques entre les différents éléments du projet, assurer la cohérence
d’ensemble du dossier.
- Insérer un sommaire et une pagination.
- Les composantes du projet qui font la différence sont : l’ancrage local du projet et le partenariat,
le suivi et l’évaluation du projet et la pérennisation de l’action. La page de garde, les objectifs et le
budget doivent être rapidement identifiables.
- Les annexes doivent être légères et pertinentes. Penser à présenter les partenaires locaux
Eviter les documents recto verso, pour faciliter la reproduction éventuelle

1 Pour faciliter l’instruction des dossiers par les techniciens des organismes que nous allons
solliciter, il est nécessaire de respecter le plan type proposé par ces organismes quand il existe ou
à défaut, de suivre une trame reprenant la logique habituellement suivie en matière de gestion de
projet. La construction d’un cadre logique est très recommandée.

Les organismes, associations et fondations à solliciter 
Voici une première liste de partenaires potentiels à solliciter, pour des demandes de financement
ou des appuis techniques.
- État, Régions, Départements et Communes : appels d’offre à suivre et services spécifiques à
solliciter (appui aux associations, égalité H/F…)
- Organismes publics : OIF (Organisation Internationale de la Francophonie)
- Organismes internationaux : Institut International de Recherche et de Formation pour la
promotion de la femme (INSTRAW-ONU), United Nations Development Fund for Women (UNIFEM
- ONU- UN)
- ONG : Oxfam, Agir-Ici, CCFD, Frères des Hommes, Terre des Hommes, CIMADE…
- Fondations : Crédit Coopératif, Fondation Chèque Déjeuner, Fondation Ensemble,Coopération
décentralisée :
http://www.diplomatie.gouv.fr/fr/actions-france_830/cooperation-decentralisee_1054/appels-projet-
2009_15135/appel-pr


